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Que chaque personne ayant une déficience intellectuelle puisse 
prendre sa place dans la société, tout au long de sa vie.

Favoriser la participation sociale des personnes ayant une 
déficience intellectuelle et offrir des services de soutien aux 
familles dans leurs responsabilités parentales face à leur proche 
ayant une déficience intellectuelle.
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MOT DE LA

L’UNION FAIT LA FORCE
La dernière assemblée générale annuelle ainsi que la 
fête familiale, organisée en l’honneur de nos 75 ans, 
ont jeté les bases de ce resserrement des liens tout en 
se voulant des occasions pour annoncer nos couleurs. 
Nos actions se sont multipliées pour accroître notre 
rayonnement : programmations enrichies, lancement 
d’une infolettre, relations de presse foisonnantes, 
meilleure efficacité des activités de concertation, et  
j’en passe.

Je crois sincèrement que si l’AMDI est devenue ce 
qu’elle est aujourd’hui, c’est parce que nous avons 
été guidés, appuyés et inspirés par nos racines, 
profondément ancrées depuis 1935. Ce sont les 
membres qui constituent les racines d’une association 
comme l’AMDI. J’en profite donc pour remercier tant les 
parents, la fratrie que les personnes ayant une déficience 
intellectuelle, pour la confiance qu’ils nous ont accordée 
à la barre de l’Association. Pour reprendre le vieil adage, 
« l’union fait la force ». Poursuivons donc ensemble sur 
cette même lancée, au profit des personnes qui vivent 
avec une déficience intellectuelle.

Je tiens à remercier mes collègues administrateurs 
pour leur engagement. Et j’en fais tout autant pour la 
directrice générale et l’équipe de travail qui, avec le 
conseil d’administration, font partie d’une seule et même 
grande équipe. Enfin, toute ma gratitude s’adresse aux 
bénévoles, aux donateurs, aux commanditaires et aux 
bailleurs de fonds pour leur soutien à l’AMDI. Votre 
appui est primordial pour nous. 

Au nom du conseil d’administration,

Anna Mainella 
Présidente

Si je devais décrire en un 

mot l’année qui vient de se 

terminer, mon choix s’arrêterait 

définitivement sur le mot  

« RESSERREMENT ». 

Resserrement des liens  

avec nos membres,

Resserrement des liens  

avec nos bénévoles, 

Resserrement des liens  

avec nos partenaires  

du milieu associatif, 

Resserrement des liens  

avec nos donateurs et nos  

bailleurs de fonds.
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GÉNÉRALE SUR LES 
PRIORITÉS ANNUELLES
I. Communications

Les communications étant l’une de nos priorités 
annuelles, d’importants efforts ont été consacrés aux 
relations publiques afin de mieux faire connaître et 
de mettre en valeur notre mission, nos services et nos 
réalisations auprès de publics variés.

Transmise trois fois par année à près de 400 individus 
et organisations, la programmation demeure un outil 
de communication privilégié. Désormais imprimé sur 
papier recyclé, résultat du virage vert que nous avons 
amorcé, ce document sous forme de brochure répertorie 
les activités et services offerts à nos membres, toutes 
catégories confondues. 

Vitrine par excellence auprès du grand public, notre site 
Internet a joui d’une importante fréquentation au cours 
de la dernière année. Au total, le www.amdi.info a été 
visité 4 921 fois. Près de 3 812 visiteurs uniques ont été 
enregistrés, en provenance d’aussi loin que la Polynésie 
française! Afin de continuer à répondre aux besoins 
d’information des internautes, plus particulièrement des 
personnes ayant une déficience intellectuelle et de leur 
famille, notre site Internet subira une métamorphose 
complète au cours de la prochaine année. 

Plus que jamais tournés vers l’avenir, nous avons produit 
un tout nouvel outil de communication avec en tête les 
objectifs suivants : information, resserrement des liens 
et mobilisation. C’est ainsi qu’en mars 2011 voyait le 
jour [klik], une infolettre bilingue adressée aux membres, 
bénévoles, employés, partenaires et donateurs. À ce 
jour, 911 contacts figurent dans notre liste de diffusion.

Grâce à la complicité et au dévouement de notre 
nouvelle ambassadrice, Marie-Ève Lachance, nous avons 
obtenu une couverture médiatique sans précédent à 
l’occasion de la Soirée-Théâtre Janine Sutto et de la 

L’année 2010-2011 fut caractérisée par un 

élan de mobilisation à l’AMDI. Mobilisation 

qui ne date pas d’hier, certes, mais qui a 

certainement pris de l’ampleur grâce au 

foisonnement d’idées nouvelles et d’initiatives 

tous azimuts qui ont ponctué nos actions. 

L’AMDI a le vent dans les voiles et se trouve 

assurément sur une bonne lancée !

Première année de réalisation de notre 

plan stratégique triennal, nos services et 

nos activités ont fortement été teintés 

des trois priorités que l’Association s’était 

données pour l’année 2010-2011, à savoir 

les communications, les relations et la 

concertation ainsi que la mesure d’impact de 

notre travail. C’est donc avec grand plaisir 

que je vous présente ce rapport sur nos 

priorités annuelles.

RAPPORT DE LA 
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Semaine québécoise de la déficience intellectuelle. 
Marie-Ève, jeune femme membre de l’AMDI, a accordé 
une dizaine d’entrevues aux représentants des médias, 
et plus d’une quinzaine de parutions en faisant mention 
ont été répertoriées. Au-delà de la visibilité ainsi 
obtenue, cette tournée avec Marie-Ève a engendré un 
véritable mouvement de sensibilisation du grand public 
à la déficience intellectuelle et a suscité un sentiment 
de fierté incomparable auprès des membres et proches 
collaborateurs. Plus d’une trentaine de mentions, 
d’articles ou d’entrevues ont été obtenus en 2010-2011  
( Voir la couverture médiatique à la page 28).

II. Relations et concertation  

Nous devions cette année relever le défi de maintenir 
de bonnes relations avec les organismes du milieu de 
la déficience intellectuelle pour renforcer les bases 
d’une coopération saine et durable. Nous avons tantôt 
participé à des actions de concertation, tantôt initié 
des actions de représentation, tout comme nous nous 
sommes affiliés à d’autres pour élargir le spectre de nos 
interventions. Il va de soi que ces actions ont également 
permis de défendre les intérêts des personnes ayant une 
déficience intellectuelle et ceux de leurs familles.

En ce qui a trait à la concertation régionale en déficience 
intellectuelle, le suivi du dossier de fusion des centres 
de réadaptation en déficience intellectuelle (CRDI) a 
particulièrement retenu notre attention. Nous y avons 
contribué en participant aux consultations de notre 
regroupement, le comité régional des associations en 
déficience intellectuelle (CRADI). Nous avons également 
participé au comité PANAM de AlterGo, et plus 
particulièrement à l’étude portant sur l’expertise des 
organismes œuvrant auprès de la population ayant des 
limitations fonctionnelles de Montréal. Cette étude vise 
à faire valoir le soutien dont nous avons besoin de la 
part de la Ville de Montréal. 

Face au constant renouvellement du personnel de nos 
organismes, nous avons organisé, en collaboration 
avec le Parrainage civique de Montréal, une activité 
de « Speed dating pour la cause » qui visait à mieux 
savoir qui fait quoi dans le milieu de la déficience 
intellectuelle à Montréal et à faciliter le partenariat. Plus 
d’une vingtaine de représentants de 13 associations 
montréalaises se sont prêtées au jeu et ont discuté à 
bâtons rompus de leurs services, des bons coups et des 
difficultés rencontrées. Parallèlement à cette activité, 
plusieurs rencontres ont eu lieu avec des organismes du 
milieu de la déficience intellectuelle afin de développer 
les liens de complémentarité.

En plus de la concertation avec les organismes du milieu 
de la déficience intellectuelle, nous avons également 
établi des partenariats avec les milieux culturel, 
médiatique et institutionnel, par le biais de notre 
participation aux comités organisateurs des événements 
de sensibilisation D’un œil différent, Différents comme 
tout le monde et Elling. Notons également la tournée du 
théâtre-conte Le roi aux drôles d’oreilles, qui a mobilisé 
la CSDM et ses écoles, le réseau des bibliothèques 
publiques de Montréal et des centres de réadaptation 
en déficience intellectuelle (CRDI).

En termes de représentations, il est important de 
mentionner que nous avons rencontré un représentant 
de la Direction de la santé publique (DSP) de Montréal 
afin de partager les besoins des personnes ayant une 
déficience intellectuelle. Cette rencontre a été réalisée 
dans le cadre d’un exercice de consultation de la DSP 
pour l’élaboration de leur plan d’action 2011-2015. 
Dans un autre ordre d’idées, nous avons rencontré 
Maria Mourani, députée fédérale de la circonscription 
d’Ahuntsic et porte-parole officielle de l’opposition en 
matière de sécurité publique, afin de la sensibiliser à 
la problématique des personnes ayant une déficience 
intellectuelle aux prises avec le système judiciaire. 
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Mis à part nos affiliations aux organismes et 
regroupements habituels1, nous avons appuyé cette 
année la campagne « Non à la convention PSOC », 
organisée conjointement par la Coalition des tables 
régionales d’organismes communautaires (CTROC) et 
la Table des regroupements provinciaux d’organismes 
communautaires et bénévoles, qui regroupent près 
de 3000 organismes œuvrant principalement en santé 
et services sociaux. Cette campagne vise à établir des 
bases de négociation avec les décideurs du Programme 
de soutien aux organismes communautaires (PSOC) du 
gouvernement provincial. 

III. Mesures 

Notre troisième priorité consistait à mettre en place 
des mécanismes de mesures d’impact pertinents 
afin de mieux cibler les retombées de notre travail. 
Plusieurs stratégies ont été mises de l’avant mais la plus 
importante a été de faire un suivi rigoureux de notre 
plan d’action. Pour ce faire, l’équipe de travail a tenu 
des rencontres périodiques à mi-parcours, puis en fin 
d’année, afin de faire des bilans de notre travail et de 
réajuster le tir lorsque c’était nécessaire. 

Pour renforcer notre capacité à évaluer l’impact de 
notre travail, nous avons participé à une démarche 
de formation et d’accompagnement en évaluation 
participative, encadrée par les professionnels du Centre 
de formation populaire (CFP). Dans le cadre de cet 
exercice, nous avons retenu comme moyen d’évaluer 
notre bottin d’accompagnateurs. L’idée derrière notre 
participation à ce projet est de pouvoir ultérieurement 
transférer les acquis et de procéder à l’évaluation 
d’autres programmes et services offerts aux membres.

Bien évidemment, qui dit mesures d’impact dit 
aussi compilation de données. Nous avons été 
particulièrement soucieux de compiler les données 
pertinentes rattachées à nos activités et services. 
Pensons à la méthodique compilation des statistiques 
du Programme d’accueil, de suivis et de références, au 
taux de lecture de l’infolettre [klik] ou encore au taux de 
fréquentation de notre site Internet. De la même façon, 
nous avons fait une utilisation soutenue de notre base 
de données pour la gestion de l’information concernant 
nos membres et nos partenaires. 

Le clou de nos efforts en termes de mesure d’impact a 
été l’administration d’un sondage de satisfaction auprès 
des membres actuels et des anciens membres afin de 
mieux répondre à leurs besoins. L’analyse des résultats 
du sondage devra nous permettre d’ajuster l’offre de 
services des prochaines sessions.

Je me dois de mentionner que toutes ces réalisations 
ont été possibles grâce au dynamisme des employés de 
l’équipe permanente et à l’enthousiasme contagieux des 
employés contractuels. Je leur lève mon chapeau, ainsi 
qu’aux nombreux bénévoles qui ont généreusement 
contribué de leur temps et de leurs talents. Ensemble, 
maintenons le cap vers la pleine participation sociale 
des personnes ayant une déficience intellectuelle! 

Nadia Bastien, 
Directrice générale 

1 AlterGo, Association multiethnique pour l’intégration des personnes handicapées (AMEIPH), AQIS, CRADI, Regroupement intersectoriel des organismes communautaires de Montréal (RIOCM),  
 Regroupement des usagers du transport adapté (RUTA)
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Les membres

Nombre de membres individuels ayant une déficience intellectuelle : 189
Nombre de membres familiaux : 147
Nombre de membres amis de l’AMDI : 219

Le conseil d’administration

Michel Castonguay, Christine Croft, Ginette Fréchette-Houle, Chantal Guérin, Raymond Hanley,  
Anna Mainella, Jean Martin, Tino Masecchia, Antoinette Ménard, Myriam Urquizo-Grégoire

L’équipe de travail permanente

Sophie Barrette, Nadia Bastien, Ian Fabi, Marilou Fuller (jusqu’en août 2010), Danohé Joseph,  
Julie Laloire, Liliana Ponce de Leon

Les employés contractuels

Claudia Agudelo, Amélie Bellerose, Julie Bombardier, Anna Brusetti, Marco Campanozzi,  
Émilie Carbonneau, Sonia Carrière-Doneval, Mathieu Cloutier, Sébastien Coulombe, Mélanie Cullin,  
Maude Forcier, Sébastien Gagné, Luz Marina Gallego, Laurence Gauthier, Bertha Gonzalès, Ernest Joly, 
Maggie Ladouceur, Danièle Larocque, Josiane Lemay, Gwenaëlle Lerigoleur, Lysanne Lespérance,  
Stéphanie Miller, Stéphanie Payette-Gosselin, Violaine Pelletier-Madsen, David Poirier, Vicky Poudrier, 
Djerroud Rahima, Francesca Rios, Magdalena Rivera, Caroline Robineau, Annie Savard, Noémie Smith, 
Catherine Tanguay, Éliane Thouin, Céline Vallières

555

10

6

35
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Les bénévoles

Rafaele Abadie, Juan Pablo Arquino, Amalia Arquino, M. Arquino, Steve Bastien, Laurent Beaudin,  
Sophie Brisson, Caroline Carle, Michel Castonguay, Chantal Comeau, Christine Croft, Jacques D’Anjou, 
Olivier Denis, Edon Descollines, Denise Deveau, Sikhumbuzo Dionne, Rudley Dorsainville, Karl Doyon, 
Céline Ducharme, Marie-Pier Dugré, Sabrina Duguay, Rodica Florea, Maude Forcier, Ginette Fréchette-
Houle, Marilou Fuller, Charles Germain, Nathalie Gosselin, Adeline Grondin, Louise Groulx, Chantal Guérin, 
Rodrigo Guevara, David Hanley, Margaret Hanley, Raymond Hanley, Carl Hennebert-Faulkner,  
Véronique Homier, Marianne Homier, Jean Jacob-Brassard, Jeannine Jover, Pierre Labranche,  
Marie-Ève Lachance, Madeleine Ladouceur, Danièle Larocque, Julie Larocque-Allaire, Bernard Lavallée, 
Martine Lefèvre, Josiane Lemay, Valérie Lepage-Corbeil, Brigitte Lessard, Dorys Longpré, Anna Mainella, 
Christiane Marcil, Catherine Marcil, Jean Martin, Tino Masecchia, Jason McNally, Antoinette Ménard, 
Stéphanie Miller, Anne-Geneviève Nicolas, Magdalena Rivera, Caroline Robineau, Josiane Robitaille,  
Sophie Rodriguez, Pierre Royer, Noémie Smith, Konika Tach, Denise Tonelli, Stéphanie Tourville,  
Myriam Urquizo-Grégoire, Mélanie Veilleux, Charles Vejgman

Les stagiaires

Catherine Boucher, Marie-Élaine Bourdon, José Garcia-Reynel, Chloé Julien-Payant, Simon Morneau-
Rousseau, Josiane Robitaille

Les étudiants

Natacha Bénard, Kathleen Bernard, Giulio Bonomo, Sophie Boulianne, Claudie Chabot, Roxanne Chagnon, 
Jovana Djordjevic, Andréanne Ferland, Annie-Claude Fortin St-Gelais, Valérie Lepage-Corbeil, Alix Marcoux, 
Élizabeth Mendoza, Claudie Nantel, Madeline Nicol, Dominique Palermo, Gabrielle Plamondon,  
Marilyne Plouffe, Geneviève Poirier, Dominique St-Jean

S’ajoutent nos précieux donateurs, bailleurs et commanditaires, dont la liste figure à la fin de ce rapport.

71

6

20
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Le soutien à la famille en bref

6 conférences Entre nous, dont une causerie pour la fratrie.

4 sorties familiales ayant toutes atteint leurs objectifs de participation.

2 éditions du bottin d’accompagnateurs comprenant les coordonnées d’une quarantaine 
d’accompagnateurs formés.

31 heures d’accompagnement individuel pour cinq membres ayant une déficience intellectuelle,  
pour un total de 155 heures.

1 seconde édition de l’activité de cuisine collective, à l’organisme Bouffe-Action de Rosemont.

101 vignettes d’accompagnement touristique et de loisir (VATL) émises.

Programme d’accueil, de suivi et de références :

En moyenne 102 sollicitations par mois, en grande majorité par téléphone;

Plus de la moitié de la sollicitation (53 %) au sujet de nos services directs dont les conférences,  
les activités familiales, l’accompagnement, etc.;

Demande d’information générale ou de références vers d’autres services correspondant à 
37 % de la sollicitation.

Évaluation participative de notre service de bottin d’accompagnateurs.

Démarrage d’un guide sur le vieillissement des personnes ayant une déficience intellectuelle.

6
4
2

31

1
101

102
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Les activités familiales, plus rassembleuses que 
jamais ! 

À la demande générale, nous avons organisé une 
nouvelle édition de l’activité de cuisine collective, 
en collaboration avec l’organisme Bouffe-Action de 
Rosemont. Succès aussi retentissant que l’an passé, 
l’activité a permis d’approfondir les acquis des 
participants. Le chef qui nous accompagnait en a lui-
même fait le constat : une complicité est née entre eux 
et plusieurs sont désormais plus à l’aise pour manier les 
ustensiles. 

Même constat lors de la sortie à Upper Canada Village : 
les participants ayant une déficience intellectuelle se 
sont entraidés et ont exploré ensemble cette époque 
du 19e siècle; de nouvelles amitiés sont nées au sein 
des familles présentes. Et que dire de la fierté des 
participants à la Guignolée du Dr Julien après avoir 
passé une journée à amasser des jouets et des denrées 
non périssables au profit des enfants dans le besoin. 
Une occasion pour les membres de pousser l’entraide 
encore plus loin, de relativiser leurs propres difficultés et 
d’apporter leur contribution à d’autres.

Entre nous, le pouvoir d’agir par soi-même

Les conférences du programme Entre nous sont 
connues et appréciées pour la pertinence des sujets 
abordés, pour la somme d’information qu’elles 
permettent d’obtenir et, enfin, pour les échanges 
qu’elles suscitent. Cette année, nous avons jumelé des 
conférenciers chevronnés avec des membres touchés 
par la thématique abordée. Ainsi, lors de la présentation 
du Programme de préparation à la vie en appartement 
de l’organisme Rêvanous, Jean Martin et son fils Joël 
ont partagé leur riche expérience dans la transition 
entre la maison familiale et la vie en appartement. 
Même chose lorsque deux étudiantes au doctorat en 

psychologie sont venues parler d’autodétermination. À 
cette occasion, les participants de l’atelier Implic’action 
ont présenté aux familles les stratégies qu’ils ont 
développées pour pallier leurs difficultés à faire des 
choix.

Les sujets abordés en conférence ont été sélectionnés 
pour qu’ils trouvent un écho dans la programmation 
offerte aux personnes ayant une déficience intellectuelle. 
Une famille préoccupée par la préparation à la vie en 
appartement de son proche pouvait donc l’inscrire à 
l’atelier Partir en appartement ou encore à la fin de 
semaine de plein air thématique À la bouffe. 

En résumé, le programme Entre nous a permis d’outiller 
les familles en plus de briser leur isolement. Combien 
de parents sont surpris de constater que d’autres 
familles vivent des réalités similaires aux leurs. Et quel 
soulagement de parler sans se sentir jugé, de tirer profit 
de l’expérience d’autres participants et de retourner 
chez soi, le cœur un peu plus léger et la tête remplie de 
trucs à essayer. 

L’AMDI à l’écoute

La compilation de la provenance des personnes 
sollicitant le Programme d’accueil, de suivi et 
de référence nous a permis de faire une analyse 
intéressante sur ce secteur de notre intervention. Bien 
qu’il soit la porte d’entrée des nouveaux membres 
et utilisateurs de nos services, ce programme est 
aussi celui qui répond au plus grand nombre de non-
membres. Intervenants de CRDI, de CLSC, de l’Office 
des personnes handicapées du Québec (OPHQ), du 
milieu scolaire, d’organismes communautaires, tous sont 
des interlocuteurs réguliers du Programme. De plus, les 
demandes d’information ou de référence représentent 
37 % des appels reçus. De quoi affirmer que la portée 
de notre intervention dépasse largement le nombre de 
membres cotisants.
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En multipliant les occasions de rencontres et d’échanges 
avec les membres, nous leur avons confirmé notre 
disponibilité à les appuyer et avons renforcé leur 
confiance en nos services. C’est ainsi que nous avons 
été interpellés par une membre au sujet de coupures 
injustifiées à sa subvention de Soutien à la famille. Un 
sondage rapide auprès d’autres membres nous a permis 
de nous rendre compte qu’il s’agissait effectivement 
d’une situation à signaler aux autorités compétentes. 
S’ensuivirent des rencontres avec l’équipe de la 
députée provinciale de Crémazie, Lisette Lapointe, 
puis avec le député provincial de Gouin, Nicolas Girard, 
président du caucus des députés de l’île de Montréal 
du Parti Québécois. Le CRADI et le Mouvement PHAS 
(Mouvement des personnes handicapées pour l’accès 
aux services) se sont joints au dossier afin d’y greffer 
l’ensemble des problématiques d’accès aux services de 
santé. Au moment de rédiger ce rapport, les démarches 
se poursuivent pour rencontrer la direction du CSSS 
concerné. Voilà un exemple qui permet de mettre 
en lumière l’un de nos dossiers de défense de droits, 
déterminé en fonction des besoins des membres.

L’accompagnement, un dossier essentiel

Qui connaît la déficience intellectuelle sait d’emblée 
que l’accompagnement est une condition inhérente 
à la participation sociale des personnes ayant une 
déficience intellectuelle. Cette année, notre contribution 
au grand dossier de l’accompagnement s’est articulée 
de trois manières : en participant aux travaux de la 
Table montréalaise en accompagnement, en sollicitant 
des fonds du Programme d’accompagnement en loisir 
individuel et en publiant le bottin d’accompagnateurs.

Le Programme d’accompagnement en loisir individuel 
(PAL) permet aux personnes ayant une déficience 
intellectuelle qui ont de la difficulté à participer à 

des activités de loisirs de groupe de bénéficier des 
services d’un accompagnateur. Notre défi cette 
année consistait à faire en sorte que les cinq familles 
participantes au programme et leur proche ayant 
une déficience intellectuelle profitent pleinement de 
31 heures d’accompagnement. Pour y arriver, nous 
avons organisé une rencontre avec les familles pour 
réfléchir aux moyens à mettre en place afin que les 
heures d’accompagnement soient autant des moments 
de répit pour les familles que des occasions de 
développement de l’autonomie de leur proche. Nous 
en avons profité pour discuter des pratiques gagnantes 
pour établir une relation durable avec l’accompagnateur 
et surtout pour que les familles discutent entre elles. 
Par ailleurs, nous avons également rencontré les 
accompagnateurs sélectionnés afin de préciser leur rôle 
dans le développement de l’autonomie de la personne 
accompagnée. L’impact des rencontres a été notable : 
les personnes accompagnées ont eu l’opportunité 
de découvrir de nouveaux lieux, de faire de nouvelles 
activités s’adressant à la population en général et 
de faire des choix, lorsque c’était possible. Tous ont 
profité des bienfaits de la collaboration entre les 
accompagnateurs et les familles. Dans certains cas, les 
accompagnateurs ont même fait des recommandations 
d’intervention aux familles sur les troubles de 
comportement de la personne accompagnée. 

Troisième axe de notre intervention en 
accompagnement : le bottin d’accompagnateurs. Créé 
en 2005, il se veut une ressource précieuse pour les 
familles qui le reçoivent afin de combler leur besoin 
en accompagnement. Mais qu’en est-il vraiment? 
Accompagnés du Centre de formation populaire (CFP), 
nous avons entrepris une évaluation participative de 
cet outil avec un comité de trois parents membres 
utilisateurs du service. Encore une occasion pour des 
parents de s’impliquer dans un dossier qui les concerne 
et de prendre leur place dans l’Association.

« Emina a aimé toutes les sorties 
avec son accompagnatrice, surtout 
au cinéma. Moi, ça m’a donné un 
temps de répit, car je travaille 
même les fins de semaine. »

Parent ayant bénéficié du 
Programme accompagnement  
loisir individuel 
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Le vieillissement, comment s’y préparer ?

Nous en parlions déjà l’an passé, le vieillissement est 
incontestablement une préoccupation des membres. 
Grâce à la subvention reçue du ministère de la Famille 
et des Aînés (MFA) et à une collaboration avec le CRADI 
et l’Association de parents du centre Gabrielle-Major 
(APCGM), une revue de la littérature sur le vieillissement 
des personnes ayant une déficience intellectuelle a été 
réalisée. Un des objectifs de cette revue de littérature 
est la production d’un guide d’information à l’intention 
des proches de personnes vieillissantes ayant une 
déficience intellectuelle.

Pour la suite des choses au soutien à la famille…	
 
Dossier vieillissement :

- Distribuer le guide sur le vieillissement;

- Encourager la participation de la fratrie;

- Organiser une journée de réflexion avec les familles 
concernées par le vieillissement, les intervenants 
des milieux institutionnel et communautaire et les 
décideurs. 

Poursuivre les démarches avec d’autres organismes en 
déficience intellectuelle pour les conférences ou les 
causeries en partenariat.

Encourager la participation des familles dans 
l’organisation des activités et des services.

Faire des représentations auprès des instances 
politiques appropriées au sujet de la subvention du 
soutien à la famille.

« Merci pour l’organisation et l’animation 
d’une causerie si captivante sur la 

participation des frères et sœurs. J’en suis 
sortie encouragée : encouragée par le fait 

d’avoir écouté les autres et aussi par la 
direction que prend l’Association. »

Margaret Hanley, membre, faisant suite à sa 
participation à la causerie pour la fratrie
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L’éducation à l’autonomie en bref

46 participants aux ateliers Implic’Action, Quoi faire à Montréal, Festi-Montréal, Ma sexualité, arts plastiques, 
estime de soi, gestion des émotions

241 participants sur des bases de plein air

	36 participants aux voyages Élargir nos horizons : Chicoutimi, Alma, Ottawa, Sherbrooke

	21 participants à Art-ta-portée, Angle de Vue et La santé dans mon assiette

3 stagiaires en éducation spécialisée 

7 Fins de semaine de plein air, dont deux thématiques 

	35 intervenants possédant des expériences variées et complémentaires : ergothérapie, éducation 
spécialisée, psychoéducation, sociologie, etc.

46

241

36
21

3

7

35
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L’éducation à l’autonomie, c’est offrir des activités pour 
outiller les personnes ayant une déficience intellectuelle 
afin qu’elles développent leur autonomie, en favorisant 
leur intégration à des espaces communs à l’ensemble de 
la population pour valoriser les rôles sociaux de chacun.

Les ateliers, un moyen pour faire des choix éclairés, 
s’affirmer et exercer sa citoyenneté

Nous avons offert de nombreux ateliers cette année 
avec le même souci d’outiller les participants. Les 
différents ateliers ont apporté des notions importantes 
en santé, sur la sexualité, sur le respect mutuel et la 
construction durable des relations, le développement 
de la motricité fine, etc. En plus de développer les 
connaissances, les ateliers nous ont permis d’aborder 
des thèmes où nos membres sont souvent plus 
vulnérables : comment bâtir une relation amoureuse 
respectueuse et épanouissante ? Quelles sont les 
premières étapes et que représentent les défis de la vie 
en appartement ? Comment participer pleinement à la 
vie culturelle de Montréal en fréquentant ses musées et 
festivals ?

L’activité Implic’Action a démontré à la collectivité que 
les personnes avec une déficience intellectuelle peuvent 
s’impliquer elles aussi dans des activités bénévoles. 
Les participants ont eu l’occasion de cuisiner pour 
les personnes sans domicile fixe, de confectionner 
des sacs de denrées dans une banque alimentaire 
et de participer à la guignolée du Dr Julien. Forts du 
succès d’Implic’Action, nous offrirons dès l’été 2011, 
en collaboration avec Parrainage civique de Montréal, 
des ateliers gratuits en après-midi et en soirée où 
nous visiterons différents lieux et services publics dans 
une démarche d’intégration et nous travaillerons à la 
réalisation de projets individuels avec les membres.

Des camps toujours plein d’entrain

Les séjours extérieurs permettent d’exercer routines 
quotidiennes et d’expérimenter le fonctionnement d’une 
vie de groupe harmonieuse. Les membres y apprivoisent 
entre autres le goût de bouger. De nombreuses 
personnes ont essayé des choses qu’elles n’auraient pas 
tentées autrement. Parmi les fins de semaine de plein 
air thématiques, l’une a permis d’explorer les différentes 
manières de s’affirmer et d’exprimer ses idées et la 
seconde a été l’occasion de cuisiner avec enthousiasme 
des plats asiatiques et des recettes du temps des sucres. 

Nos 11 semaines de camps estivaux ont été autant 
appréciées que les fins de semaine de plein air; les 
campeurs sont toujours revenus avec un grand sourire, 
de nouveaux amis et des anecdotes. De plus, nous 
avons instauré des séjours spécialement conçus pour les 
personnes de 40 ans et plus, où sont respectés le rythme 
et les capacités des personnes vieillissantes. 

Prendre le large

Dans le cadre du programme Élargir nos horizons, les 
voyageurs apprennent à s’orienter dans une ville, à 
fréquenter des lieux communs, à utiliser les transports 
collectifs, etc. Mais surtout, ils acquièrent une curiosité 
et une ouverture face au monde et à autrui. De la même 
manière, la présence des participants dans des lieux 
touristiques contribuent à l’ouverture du grand public à 
leur égard. Cette année encore, les voyages ont connu 
le même succès que par le passé et demeurent une 
activité très prisée de la programmation.

Pleins feux sur les projets spéciaux

Nos projets spéciaux ont rayonné plus que jamais au 
cours de la dernière année. Art-ta-portée, qui apporte 
des loisirs aux personnes polyhandicapées dans leurs 
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milieux de vie par les arts et une stimulation sensorielle, 
compte maintenant deux groupes grâce au soutien 
financier de la Fondation québécoise de la déficience 
intellectuelle (FQDI). Les huit membres actifs du 
projet parviennent de mieux en mieux, au meilleur de 
leurs capacités, à entrer en contact avec le personnel 
intervenant, nous incitant constamment à porter 
davantage d’attention à ce qu’ils ressentent ou tentent 
d’exprimer.

Une nutritionniste et une professionnelle de la cuisine 
ont transmis à plusieurs membres des notions et 
techniques importantes afin d’explorer différentes 
saveurs tout en se maintenant en santé dans un atelier 
spécial La santé dans mon assiette. Les ateliers culinaires 
sont d’autant plus importants qu’on observe chez les 
personnes avec une déficience intellectuelle vivant 
seules la nécessité de renforcer les bonnes habitudes 
alimentaires.

Enfin, des apprentis photographes ont participé au 
projet Angle de vue, où un professionnel de ce 8e art 
les a accompagnés dans une démarche méthodique 
avec du matériel de pointe; les œuvres réalisées ont été 
exposées au Théâtre Jean-Duceppe à la Place des Arts. 
Les participants étaient fiers d’apprendre ces notions 
techniques, mais aussi d’exposer devant un public 
aussi large. Deux d’entre eux ont même poursuivi en 
photographie par la suite ce qui s’est révélé une passion.

Les membres au centre de nos actions

Dans le but de mieux cibler nos interventions, nous 
les avons adaptées en faisant participer davantage les 
personnes ayant une déficience intellectuelle. Notre 
outil d’évaluation individuel, le suivi d’autonomie, est 
dorénavant illustré de pictogrammes. Accompagnés 
des intervenants les usagers déterminent leurs propres 
objectifs et s’auto-évaluent. 

La base de données a été de nouveau mise à profit : 
nous y conservons notes et commentaires pertinents au 
sujet des membres, ce qui nous permet d’adapter les 
approches avec chacun.

L’équipe d’intervenants s’est stabilisée, ce qui renforce la 
connaissance du mandat qui leur est confié et améliore 
le suivi continu des membres dans nos activités. De plus, 
nous partageons les dernières découvertes et pratiques 
en déficience intellectuelle avec les intervenants afin de 
constamment mettre à jour leurs connaissances dans le 
domaine. 

Un pour tous, tous pour un!

D’abord, les liens entre le département d’éducation 
à l’autonomie et celui du soutien à la famille se 
sont resserrés dans un souci de cohérence dans 
notre approche avec les membres. Par exemple, le 
responsable des activités d’éducation à l’autonomie 
participe aux rencontres d’accueil des nouveaux 
membres afin d’évaluer leurs besoins et de leur 
expliquer les services offerts. De plus, nous planifions 
dorénavant ensemble nos multiples activités afin 
d’enrichir la programmation et de rendre les activités 
complémentaires. 

Le département d’éducation à l’autonomie s’est lié à de 
nombreux partenaires pour réaliser différents ateliers 
et projets. Art-ta-portée a compté sur deux partenaires 
présents depuis ses débuts, soit la Fondation 
québécoise de la déficience intellectuelle (FQDI) et 
le Centre d’hébergement Marie-Rollet. S’est ajouté le 
Centre Miriam à l’automne 2010. Des professionnels 
de différentes pratiques se sont joints à nos efforts 
afin d’enrichir les connaissances de nos membres, en 
cuisine, en nutrition, en photographie, etc. Nous avons 
forgé aussi un nouveau partenariat avec Parrainage 
civique Montréal dans le but d’offrir gratuitement des 

« Félix était bien fier de montrer au 
reste du groupe comment utiliser 
une carte de la ville d’Ottawa. Les 

membres adorent s’impliquer dans 
ce genre d’activité. »

Maude, intervenante lors 
du voyage à Ottawa
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ateliers conjoints de participation sociale au cours de la 
prochaine année. 

Pour la suite des choses à l’éducation à l’autonomie…

Poursuivre la collaboration avec les milieux de formation 
académique et accueillir des stagiaires. 
	
Maintenir l’offre de séjours extérieurs à l’intention des 
personnes de 40 ans et plus. 
	

Impliquer davantage les participants au Programme 
Élargir nos horizons dans la planification des séjours et 
solliciter leur capacité à faire des choix.

Continuer d’offrir Art-ta-portée à deux groupes au cours 
de la prochaine année.	
 
Développer de nouveaux ateliers spéciaux qui allient 
une démarche de sensibilisation et d’intégration de 
différents milieux.
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La sensibilisation en bref

Conte Le roi aux drôles d’oreilles

19 représentations du conte de la différence dans 15 bibliothèques participantes.

500 enfants issus d’écoles publiques de Montréal et près de 100 personnes, enfants ou adultes 
avec déficience intellectuelle ou avec un polyhandicap.

D’un œil différent

130 artistes et créateurs, avec et sans déficience intellectuelle, présents à la 6e édition.

	1300 visiteurs à l’exposition et/ou à l’une des activités de la programmation.

	Mise en valeur des œuvres des participants du projet Art-ta-portée et de l’atelier d’arts plastiques.

450 invités présents à la remise des Prix Janine-Sutto lors du vernissage. 

Elling

18 500 personnes exposées au projet de photos Angle de Vue, du 16 février au 26 mars,  
dans le hall du Théâtre Jean-Duceppe. 

Lancement d’une page Facebook AMDI.

19

500

130

1

1300

450

18 500
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Provoquer la rencontre pour faire tomber les 
barrières

Cette année, nous nous sommes démarqués par nos 
actions innovatrices et créatives en sensibilisation 
du grand public. Des actions de sensibilisation qui 
ont suscité l’ouverture et le respect de la différence 
et surtout qui ont permis la participation sociale des 
personnes ayant une déficience intellectuelle. À travers 
ces différents projets, nous avons réussi à mieux faire 
connaître la déficience intellectuelle et à défaire certains 
préjugés. 

Sensibiliser par le conte et la rencontre

À travers la diffusion du Roi aux drôles d’oreilles, 
conte théâtralisé, nous avons suscité une plus grande 
ouverture face la différence auprès des enfants des 
écoles primaires publiques de Montréal. Le spectacle 
était suivi d’un échange pour démystifier la déficience 
intellectuelle. Toutes les classes d’enfants recevait un 
fascicule éducatif intitulé Se connaître, se comprendre, 
tous ensemble, que nous avions réalisé pour approfondir 
la thématique en classe.

Le projet a également permis la participation sociale des 
personnes vivant avec une déficience intellectuelle dans 
la vie culturelle montréalaise. Elles ont pu découvrir le 
réseau des bibliothèques et leur fonctionnement en plus 
de profiter des livres et d’un spectacle accessibles  
à tous.

Ce projet, réalisé en partenariat avec le réseau des 
bibliothèques publiques de Montréal et le Centre 
des arts de la scène les Muses, a aussi permis la 
sensibilisation des employés des bibliothèques face 
à un public difficilement joignable et méconnu : les 
personnes vivant avec une déficience intellectuelle et/ou 
un handicap physique.

Les représentations ont réuni des enfants âgés entre 
8 et 12 ans et des personnes vivant avec une déficience 
intellectuelle ou un polyhandicap. Ce projet innovateur 
nous a permis d’initier des liens avec la Commission 
scolaire de Montréal (CSDM) et les centres de 
réadaptation en déficience intellectuelle (CRDI), ainsi 
qu’avec plusieurs organismes communautaires  
du milieu.

« Les commentaires chez les élèves sont 
excellents  ! Par la suite, ils ont fait une réflexion 

où l’acceptation, le respect d’autrui et l’ouverture 
d’esprit transparaissaient. Que vous reveniez à 

l’école aussi souvent que vous le souhaitez,  
avec un nouveau projet ! »

Geneviève Lebrun, enseignante,  
École Notre-Dame-de-la-Garde 
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Pleins feux sur les talents d’artistes et créateurs ayant 
une déficience intellectuelle !

Encore cette année, pour souligner la Semaine 
québécoise de la déficience intellectuelle, nous nous 
sommes alliés à plusieurs organismes qui ont à cœur de 
valoriser le potentiel créateur des personnes vivant avec 
une déficience intellectuelle pour ainsi faire tomber les 
barrières et les préjugés qui existent.

La sixième édition de l’événement D’un œil différent 
a atteint ses objectifs, en permettant aux créateurs 
d’ateliers d’art, dont la majorité vit avec une déficience 
intellectuelle, de faire connaître leur travail au grand 
public. L’événement est une source de fierté énorme 
pour ces personnes. Les occasions de rencontres et les 
activités artistiques collectives ont également permis aux 
personnes avec une déficience intellectuelle, créateurs 
ou artistes, de côtoyer des artistes professionnels et le 
grand public.

L’événement s’inscrit dans notre volonté d’initier des 
projets en concertation et de faire rayonner la cause 
de la déficience intellectuelle au sein de sphères 
différentes, dans ce cas-ci le milieu culturel et artistique 
montréalais.

D’un œil différent a été organisé par un comité constitué 
des partenaires suivants : les centres de réadaptation 
en déficience intellectuelle Gabrielle-Major et Lisette-
Dupras, l’Association de Montréal pour la déficience 
intellectuelle (AMDI), la Gang à Rambrou et Exeko.

Les Prix Janine-Sutto soulignent le talent artistique 
au-delà des différences

Pour la première fois cette année, les Prix Janine-Sutto 
2011 ont souligné la démarche artistique d’une personne 
vivant avec une déficience intellectuelle ainsi que 
l’engagement d’un organisme à promouvoir l’intégration 
de ces personnes, par l’entremise d’un projet artistique. 
Cette année, la comédienne Geneviève Morin-Dupont 
et l’organisme Les Compagnons de Montréal, pour son 
projet Mosaïk en céramiques, ont été nommées lauréats 
des Prix Janine-Sutto.

Cette année, les Prix Janine-Sutto ont pris un tournant : 
mise en place de critères plus stricts, enrichissement 
du comité de sélection, diffusion accrue de l’appel 
de candidatures et enfin, obtention d’une meilleure 
couverture médiatique. Pour terminer, soulignons le 
nouveau partenariat avec la Ville de Montréal, qui a 
offert une bourse aux deux lauréats par l’entremise du 
Réseau Accès-culture.

« L’art constitue un excellent outil d’épanouissement et d’intégration pour les personnes vivant avec une 
déficience intellectuelle et pour toutes les personnes fragilisées. L’AMDI accomplit un travail remarquable en 

contribuant à démontrer que ces personnes peuvent prendre leur place dans la société. » 

Helen Fotopulos, membre du comité exécutif de la Ville de Montréal et responsable de la culture,  
du patrimoine, du design et de la condition féminine, lors de la remise des prix.
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La différence dérange… Osons la rencontre !

L’Association de Montréal pour la déficience 
intellectuelle (AMDI), la Société québécoise de la 
schizophrénie (SQS) et l’Association canadienne pour 
la santé mentale (ACSM) – Division du Québec, se sont 
associées au Théâtre Jean-Duceppe, le temps de ce 
projet de sensibilisation unique, autour de la pièce de 
théâtre Elling, présentée du 16 février au 26 mars 2011.

Ensemble, nous avons lancé un message rassembleur 
pour promouvoir l’ouverture à la différence. Comment 
arrimer nos visions et façons de faire respectives afin de 
susciter la réflexion des spectateurs sans les brusquer 
dans leur expérience théâtrale, voilà le défi que nous 
avons relevé collectivement.

Présents à un kiosque d’information, avant et après la 
pièce, les membres avec une déficience intellectuelle 
étaient d’heureux ambassadeurs, fiers de représenter 
leur association et de pouvoir dialoguer avec les gens 
présents. À travers ces petites rencontres, nous espérons 
avoir sensibilisé les spectateurs à la différence. Par 
ailleurs, le projet fut, pour nos membres, une occasion 
d’avoir accès gratuitement à une activité culturelle.

Facebook, nouvelle fenêtre d’expression et 
d’information pour l’AMDI et ses membres

À l’occasion du projet Elling, nous avons lancé une 
page Facebook. Deux membres se sont impliqués 
pour l’initier, apporter des témoignages et publier 
des nouvelles. C’est une source d’apprentissage et de 
fierté pour eux. Bien que le projet Elling soit terminé, la 
page Facebook demeurera un espace pour la prise de 
paroles des membres, la promotion de nos activités et 
le partage d’informations pertinentes sur la déficience 
intellectuelle.

Pour la suite des choses en sensibilisation…

Développer de nouveaux partenariats afin de poursuivre 
la tournée du conte de la différence.

Poursuivre notre partenariat avec la Ville de Montréal et 
le réseau des bibliothèques publiques de Montréal, afin 
de rendre la culture davantage accessible aux personnes 
vivant avec une déficience intellectuelle.

« Il y a des histoires qui me ressemblent. Le 
personnage d’Elling m’a touché. Cela me 

rappelait des choses de mon histoire. » 

Edon, membre et participant au projet Elling
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La vie associative en bref

Réalisation d’une vidéo commémorative de nos 75 ans par deux membres de la fratrie.

110 personnes réunies à l’occasion de notre traditionnel souper des fêtes organisé en collaboration avec 
quatre étudiantes de l’Institut de tourisme et d’hôtellerie du Québec (ITHQ), sous le thème « Hollywood 
Glamour ». 

	92 présences au Vins et Fromages qui a précédé la 75e assemblée générale annuelle où ont été présentés 
l’historique de l’AMDI, les réalisations de la précédente année ainsi que la lauréate du Prix Janine-Sutto.

71 bénévoles se sont impliqués, 18 % de parents et de la fratrie, 23 % de personnes ayant une déficience 
intellectuelle, 59 % de personnes de l’extérieur qui sont du coup sensibilisées à la déficience intellectuelle 

3017 heures de bénévolat.

	220 membres et anciens membres ont reçu un sondage de satisfaction.

Création de nouveaux comités de travail :
Comité pour la gestion des ressources humaines; 
Comité organisateur de la « Fête familiale du 75 anniversaire »;
Jury pour les Prix Janine-Sutto;
Comité pour l’évaluation participative du bottin d’accompagnateurs.

La vie démocratique en bref 

Dossiers sur lesquels le conseil d’administration s’est penché cette année :

La situation financière de l’Association ; 
Le sondage de satisfaction des membres ;
La mise à jour de la Politique des conditions de travail ; 
L’évaluation de la directrice générale.

Ont eu lieu :

7 rencontres régulières du conseil d’administration

4 rencontres entre la présidente, la vice-présidente et la directrice générale

3 rencontres du comité de gestion des ressources humaines

75
110

92

71

3017
220

7
4
3
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Une roue qui tourne

Fructueuse, c’est l’adjectif qui caractérise le mieux 
la vie associative de l’AMDI cette année. Du rôle 
d’ambassadrice de Marie-Ève Lachance lors de la 
Semaine québécoise de la déficience intellectuelle 
à l’appui indéfectible de Danièle Larocque à 
l’administration, en passant par l’engagement soutenu 
du comité organisateur de la Fête familiale, c’est 
toujours et encore l’adjectif « fructueux » qui revient à 
l’esprit.

L’impact le plus marquant de cette proximité avec 
les membres est certainement qu’elle nous permet 
de mieux connaître leurs besoins. N’est-ce pas parce 
que Brigitte Lessard s’est impliquée à la fois au projet 
Implic’Action, au kiosque de Elling et au souper des 
fêtes que nous avons pu constater les défis de sa vie 
en appartement ? Ce sont ces besoins qui ont été les 
éléments précurseurs des services développés, des 
thématiques proposées, des conférenciers invités au 
cours de l’année.

75 ans, ça se fête !

Les célébrations ont commencé lors de la 75e assemblée 
générale annuelle qui, pour l’occasion, a été précédée 
d’un Vins et fromages. Des kiosques, animés par des 
membres et des employés, ont permis de retracer les 
réalisations de la dernière année ainsi que l’historique 
de l’Association. Membres, représentants des 
organismes en déficience intellectuelle, partenaires du 
milieu corporatif, donateurs, tous étaient rassemblés 
pour souligner nos trois quarts de siècle. Le coup 
d’envoi de cette année de mobilisation était donné!

L’organisation d’un évènement comme la Fête 
familiale a aussi permis à 180 personnes de renouer 
avec l’Association. Au programme : brunch, spectacle 
et performances de membres ayant une déficience 
intellectuelle; discours émouvant de Janine Sutto, 
notre porte-parole, le tout dans une ambiance festive 
et décontractée. Mais le clou de cette journée a 
certainement été la présentation d’une vidéo inspirante, 
qui retraçait les grandes lignes de l’implication de 
parents, d’employés et de participants qui ont fait de 
l’Association ce qu’elle est aujourd’hui. Rien de tel pour 
donner le goût de s’impliquer! 

L’organisation d’un évènement comme la fête familiale  
a aussi permis à 180 personnes de renouer avec l’AMDI.
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Un accueil plus convivial

Dans le but de mieux servir nos membres, nous avons 
revu notre accueil téléphonique : nouveau message sur 
notre boîte vocale et acheminement des appels plus 
direct. De plus, en vue de maintenir une ambiance des 
plus accueillante et conviviale, nous avons entrepris 
de donner un coup de neuf à l’espace accueil de nos 
bureaux. Tous ces efforts pour renforcer les liens avec 
les membres et leur assurer un service impeccable et 
respectueux.

La parole aux membres

Dans le but de cultiver cette proximité avec nos 
membres, nous les avons consultés au mois de mars 
dernier par le biais d’un sondage de satisfaction. Envoyé 
tant à des membres actifs qu’à d’anciens membres, le 
sondage a été pour eux une occasion de faire valoir 
leurs intérêts face à nos services, leurs préférences 

en matière d’horaire des activités, leur niveau de 
satisfaction quant au contenu, et bien plus encore. Avec 
un taux de participation de 35 %, la grande majorité 
des répondants était composée de parents, membres 
depuis plus de cinq ans. Fait intéressant, la relance 
téléphonique qui a suivi l’envoi électronique du sondage 
a permis un riche échange entre les employés et les 
membres, ponctué d’anecdotes, de souhaits et même 
de confidences.

Pour la suite des choses à la vie associative…

Créer un évènement annuel gratuit à l’intention des 
membres : l’activité S’AMDI en fête.

Rédiger un code d’éthique.

Donner suite au sondage en réalisant des groupes de 
discussions avec des membres.

« La mission de l’AMDI est toujours 
d’actualité. D’autant plus maintenant 
que le gouvernement coupe dans les 

services essentiels »

Parent répondant au sondage
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Le financement en bref

102 013 $ amassés en dons

680 invités à la Soirée-Théâtre Janine-Sutto et 60 000 $ de profit net

Près de 6500 $ amassés par l’entremise d’une sollicitation postale

7200 $ récoltés par les étudiants de l’UQÀM

102 013 $
680

6 500 $

7200 $

Témoignage de 
Martin Deschênes :

« Vous me rendez 
très fier d’être 

président d’honneur 
de la Soirée-Théâtre 

Janine-Sutto. »
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Des donateurs complices de notre succès

Toute l’année, des centaines de personnes, chacune 
à leur façon, contribuent à offrir de meilleurs services 
aux personnes ayant une déficience intellectuelle et 
à leur famille. En 2010-2011, plusieurs donateurs et 
commanditaires ont renouvelé leur engagement envers 
l’Association en participant à la Soirée-Théâtre Janine 
Sutto, en se joignant aux événements orchestrés par les 
étudiants de l’Université du Québec à Montréal (UQÀM), 
en faisant un don en ligne ou via la sollicitation postale. 
Les voilà tous devenus des membres « amis » !

Record pour la Soirée-Théâtre Janine-Sutto

C’est sous la présidence d’honneur de Martin 
Deschênes, président et chef de la direction de Groupe 
Deschênes que s’est déroulée, le 7 mars, la Soirée-
Théâtre Janine-Sutto 2011 au Théâtre Jean-Duceppe. 
Le plus ancien – et fameux ! – événement-bénéfice 
inscrit à notre calendrier a connu un succès inégalé en 
enregistrant un profit net de 60 000 $. Le retour marqué 
de Joël Martin et l’animation assurée avec simplicité 
par Marie-Ève Lachance, tous deux membres, ont suffi à 
donner les couleurs à l’événement.

Les membres du cabinet d’honneur sont demeurés 
fidèles à la cause et ont largement contribué à faire 
de cette soirée une réussite : Martin Deschênes, Guy 
Fréchette, Madeleine Ladouceur, Serge Limoges, Anna 
Mainella, Lucille Panet-Raymond, François Prud’homme, 
Luc Richard, Robert Therrien et Maryse Ulrich. 

Une sollicitation postale fructueuse

Quelque 500 anciens donateurs ont été rejoints 
par l’entremise d’une sollicitation postale lancée le 
20 novembre 2010 à l’occasion de la Journée mondiale 
des enfants. Touchés par l’inspirant témoignage 
posthume de Cécile Rocheleau, jadis membre et 
bénévole de l’Association, ils ont été nombreux à 
répondre positivement à l’appel. 

Les communautés religieuses ont elles aussi emboîté 
le pas en versant la somme de 1300 $, à la suite d’un 
publipostage initié dans le cadre de la Journée des 
personnes handicapées, le 3 décembre 2010. 
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de votre fidélité à l’AMDI. » 
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L’AMDI, une cause chère aux étudiants de l’UQÀM

Depuis maintenant deux ans, des étudiants de 
l’Université du Québec à Montréal (UQÀM) se 
mobilisent pour soutenir notre cause en organisant des 
événements-bénéfice clefs en mains. Au cours de la 
dernière année, deux groupes d’étudiants ont redoublé 
d’ardeur et de créativité pour présenter le bal masqué 
Masquez-vous !, le 25 novembre 2010, et la soirée-casino 
Extraveganza, le 1er avril 2011. Près de 400 personnes 
ont ainsi été sensibilisées à la cause. Précieux alliés de 
l’AMDI, les étudiants ont remis au-delà de 7200 $ à leur 
œuvre… préférée ! 

L’E$couade de l’AMDI prend vie

La mobilisation étant gage de succès lorsqu’il est 
question d’autofinancement, c’est sans hésiter que 

nous avons initié en mars 2011 l’E$couade de l’AMDI en 
invitant nos membres et loyaux collaborateurs à réaliser 
des projets, seuls ou en groupe, en vue d’amasser des 
fonds pour nous permettre d’innover dans notre offre 
de services. Un premier partenariat avec la Fondation 
Camille & Paul Delage Roberge a d’ailleurs vu le jour et 
portera ses fruits au cours de la prochaine année. 

Pour la suite des choses à l’autofinancement…

Poursuivre la fidélisation des donateurs. 

Diversifier les sources de financement. 

Développer de nouvelles activités de collecte de fonds 
plus accessibles aux membres.

Mettre à l’essai un programme de dons mensuels.

« … ça nous tient vraiment à cœur comme 
organisme, on trouvait ça vraiment touchant de 

faire un événement en l’honneur de l’AMDI! » 

Étudiante de l’UQÀM (Extraveganza)
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« On a eu un don à l’AMDI, ça c’est 
extraordinaire. J’espère qu’il y aura 

encore des dons pour l’AMDI. » 

Jacques D’Anjou, membre



MÉDIAS ÉCRITS

Rue Frontenac (18 juin 2010)

Courrier Bordeaux-Cartierville (2 septembre 2010)

L’Informateur de Rivière-des-Prairies (3 septembre 2010)

Flambeau de l’Est (13 septembre 2010) 

Le Plateau (13 septembre 2010)

Progrès de Saint-Léonard (13 septembre 2010)

La Voix Populaire (15 septembre 2010)

L’Express d’Outremont (18 septembre 2010)

Messager de Lachine (15 octobre 2010)

Messager de Verdun (20 janvier 2011)

Flambeau de l’Est (31 janvier 2011)

Courrier Ahuntsic (24 janvier 2011)

L’Informateur de Rivière-des-Prairies (3 septembre 2010)

L’Express d’Outremont (28 janvier 2011)

La Voix Populaire (3 février 2011)

Courrier Ahuntsic (23 février 2011)

Montréal Express (23 février 2011)

Courrier Bordeaux-Cartierville (23 février 2011)

L’Itinéraire (1er mars 2011)

Messager de Lachine (3 mars 2011)

La Presse (3 mars 2011)

Courrier Ahuntsic (3 mars 2011)

Progrès Villeray (4 mars 2011)

24 heures (14 mars 2011)

Courrier Ahuntsic (22 mars 2011)

Courrier Bordeaux-Cartierville (22 mars 2011)

Journal de Montréal (24 mars 2011)

RADIO

Radio-Canada – bulletin régional (18 juin 2010)

Radio-Canada – C’est bien meilleur le matin  
(31 janvier 2011)

TÉLÉVISION

Publicité de Radio-Canada / Manuvie, Concours  
« Gens de cœur » (février 2011)

Télévision communautaire Frontenac (7 mars 2011)

Radio-Canada – Les Lionnes (15 mars 2011)

V – Famille 2.0. (15 mars 2011)

« Depuis ce matin, je reçois plein de beaux 
commentaires sur cette entrevue [à l’émission Les 

Lionnes de Radio-Canada]. Tous sont d’accord pour 
dire que j’étais très à l’aise et détendue. S’il y a un 

poste à Radio-Canada, j’y vais ! »

Marie-Ève Lachance, membre
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Notre financement actuel repose essentiellement sur l’apport des bailleurs de fonds et sur la générosité de nos 
donateurs. Nous sommes privilégiés de pouvoir compter sur leur fidélité et adressons à chacun notre profonde gratitude. 
Soyez assurés que tous les revenus de l’Association sont administrés avec rigueur et transparence pour le plus grand 
bénéfice des membres.
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États des résultats et évolution des actifs nets

Produits	 2011	 2010
Subventions	 163,185	 124,852
Centraide	 72,700	 79,584
Fondations	 87,500	 92,868
Dons et collecte de fonds	 102,013	 184,570
Cotisation des membres et revenus d’activités	 120,200	 145,536
Autres revenus	 11,584	 11,389
	 557,182	 638,798
Charges
Service aux membres	 329,145	 312,331
Sensibilisation	 39,256	 22,586
Représentation et communications	 24,843	 31,566
Administration	 81,763	 101,350
Immeuble et équipement	 42,496	 44,952
Dépenses de financement	 51,627	 72,282
Amortissement	 474	 3,076
	 569,603	 588,143

Excédent (insuffisance) des produits sur les charges	 (12,421)	 50,655

Bilan au 31 mars 2011
Actif 	 2011	 2010
À court terme
Encaisse	 94,753	 69,963
Débiteurs	 19,412	 55,320
Frais payés d’avance	 17,928	 30,079
	 132,093	 155,362

Solde de prix de vente à recevoir	 -	 2,675
Immobilisations	 -	 474
	 132,093	 158,511

Passif
À court terme
Fournisseurs et frais courus	 17,276	 18,713
Apport reportés	 43,580	 58,100
Revenus perçus d’avance	 1,960	 -
	 62,816	 76,813
Dette à long terme	 0	 0
	 62,816	 76,813
		
Actifs nets
Investis en immobilisations	 -	 474
Non affectés	 69,277	 81,224
	 69,277	 81,698

	 132,093	 158,511
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Nos bailleurs de fonds

Soutien à la mission

Agence de la santé et des services sociaux de Montréal, via le Programme de soutien aux organismes 
communautaires (PSOC)
Centraide
Fondation Gustav Levinschi
Fondation pour les déficients mentaux (Québec) inc.
Ville de Montréal, via son Programme d’aide financière aux OBNL locataires

Soutien à des projets spéciaux

Desjardins, Caisse Cité-du-Nord de Montréal
Fondation québécoise pour la déficience intellectuelle
Ministère des Ressources humaines et Développement des compétences Canada via 
l’initiative d’Emplois d’été Canada 
Sport et Loisir de l’île de Montréal
Ville de Montréal, via la Direction de la Culture et du Patrimoine
Chevaliers de Colomb (Rivière-des-Prairies)

Nos commanditaires

Air France, Alliance Vivafilm, AVW-Telav, Club de hockey Canadien, Croisières AML, Distribution Select, Ernst 
& Young, Fonds de solidarité FTQ, gosselin.com & associés inc., Groupe Deschênes, Impact de Montréal, 
Interférence Positive, J.B. Laverdure inc., Jean Coutu – succursale 7145 rue St-Denis, Lettrage Vision Plus 
(LVP), M. Larivée International inc., Muséums Nature Montréal, Palais des congrès de Montréal, Orléans 
Express, Restaurants Au Vieux Duluth, Restaurants McDonald’s, SAQ, Société du Vieux-Port de Montréal, 
Stikeman Elliott, Via Rail, Vins Philippe Dandurand, WestJet.

32 - RAPPORT ANNUEL 2010-2011



Agnès Doray
Aileen Kilbertus
André Chagnon
André De Carufel
Anna Mainella
Anne-Marie Medeiros
Archalous Baghdassarian
Arnoldina Bourinot
Arthur Pelton
Arthur Willmott Worth
Arturo & Nenita Choa
Barbara Westoby
Béatrice Krupp
Benny Sevack
Benoit Sylvain-Blais
Ben-Silly Jeanty
Bernard Leduc
Blanche Blain
Brian Philbin
Bryan S. Osborne
Carole Boily Martineau
Charles R. Jané
Christian Roy
Christine Croft
Claire Tourigny
Colette Boyer Boily
Danielle Chabot
Danielle Jolander
Danielle Matte
Denis-Claude Roy
Denise & Peter Apple
Denise Tonelli
Diane D’Amato
Diane Guimont
Dianne Barbara
Doris Hutchence
Eileen DeNeeve
Éric Lavoie
Élizabeth Hanley
Ernesto Castro-Garcia
Estelle Genest
Éthel Pierre Louis
Eugène Husaruk
Eva Busgang
Evelyn Wakeling

Evy Bell
F. M. Mc Guire
Fondation Jacques Francoeur
Francine Quévillon
Fréderik St-Onge
G. Biron
Gérald Vininsky
Gisèle Lépine
Gordon V. Watters
Guy Fréchette
Harold Nickerson
Harvey Guyda
Hazen Stanley Jones
Helen Budd Hanna
Hélène Duceppe
Hélène Morin
Henriette Rose Lefèvre
Huguette Beaumier
Huguette Lauzon Rochon
Hyman Shoub
Ikue Matsushita
Jacqueline Young
Jacques Bélair
Jacques D’Anjou
Jean Déziel
Jean Hupé
Jean Laird
Jean-Daniel Breton
Jean-Luc Cousineau
Jean-Paul Bourgault
Jean-Pierre Vendette
John K. & Audrey Furlong
Josée Boisclair
Joseph Nagy
Joyce M. Schaaf
Kathleen McCarthy
Laurie Barrette
Lily Hechtman
Lily Kubina
Lise Daignault
Lise Séguin
Lorraine Strasbourg
Louise Groulx
Louise Provencher
Lynda Dagenais

Lyse Mathieu
M. Barr
Maçonnerie Sol inc.
Madeleine Ladouceur
Marc Tonelli
Marguerite Tessier
Maria Fernandes
Marie Lapierre
Martha Baylin
Martine Maynard
Marvin Epstein
Mel Taylor
Michael F. Boer
Michael Micak
Michèle Tonelli
Noëlla Douglas
Paquerette Doucet
Peter Hanley
Phil Lamarche
Phyllis Mourier
Pierre Lauzon
Pierre O. Chartrand
Raymond J.V. Cyr
Raymond Leroux
Raymonde Brière
Robert Charette
Robert Wood
Sam Portnoff
Soeurs de Sainte-Anne du Québec
Soeurs Franciscaines Missionnaires I.C.
Sophie Vaillancourt
Soraya Sadoudi
St. Mark’s Women’s Association
Sylvie Amar
United Way of Greater Toronto
Vincent Cuddihy
Vincent Romano
W. Morris Dinnie
Winifred I. Potter
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633, boul Crémazie Est, bureau 100, Montréal, (Québec) H2M 1L9
Téléphone : 514 381-2307 • Télécopieur : 514 381-0454

www.amdi.info


